
38 CONSIDÉRATIONS SUR LA DOMBKS. 

Les sires de Villars n'ont duré que 157 ans, d'Etienne J 
à Etienne II, mort en ne laissant qu'une fille unique. 
Agnès de Villars devenue l'épouse d'Etienne de Thoyre-
Villars qui forma la souche des sires de Thoyre-Villars. 

Les sires de Thoyre-Villars ont duré 236 ans ; de 1187 
a 1423, époque où le dernier sire de ïhoyre-Villars mou­
rut à Trévoux, sans postérité, chargé d'années et d'en­
nuis, comme dit Guichenon. •— Et si l'on veut coudre à 
cette branche la lignée des Thoyre, dont on rencontre 
les premières traces en 1080, une période de 443 ans 
résume la vie de ces deux familles. 

La famille de Beaujeu n'a srécuque213 ans; de 1052. 
époque où pour la première fois Von voit apparaître Be-
raud, à 1265, époque du décès de Guichard IV, mort sans 
descendant mâle. 

La famille de Louis de Forez, qui succéda à Gui­
chard IV et prit le nom de Beaujeu, par suite de son 
alliance avec Isabelle de Beaujeu, est contenue dans un 
espace de 135 ans, de 1265 à 1400, date de la mort 
d'Edouard IL 

Les Bourbon-Montpensier n'ont compté que 208 ans 
d'existence. Quant aux du Maine, c'est à peine si cette 
branche latérale de Louis XIV embrasse un siècle. 

Depuis bien longtemps aussi ont disparu les Enchaînés 
de Montmerle, les Chalamont, les Chabeu deSaint-Trivier, 
les Palatin de Riottiers, les Juis, les Belvey, les Gleteins, 
les Nagu, les Ponceton, tous ces demi-souverains, sei­
gneurs hauts justiciers, qui jouèrent nn grand rôle au 
moyen-âge dans notre Dombes. Les Covet de Sainte-Olive, 
les Fourquevaux, les Francheleins, les Baronnat, et tant 
d'autres qui tenaient large place, faisaient grand bruit par 


